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« Après 15 ans passés  
aux États-Unis, la Caisse Desjardins 

a été, pour Annabelle Deland, 
beaucoup plus qu’un “simple” 
employeur. La coopérative lui a 

offert le terreau dans lequel  
elle a pu replonger ses racines  

dans son Québec natal.

Le visage d’Annabelle pourrait  
figurer à côté de la définition de  
l’expression «  parcours atypique  » 
dans le dictionnaire. Celle qui occupe 
depuis deux ans le poste de Conseil-
lère, Finances personnelles pour 
la Caisse Desjardins de Vaudreuil- 
Soulanges profite d’une perspective 
absolument unique.
Elle explique  : «  J’ai toujours voulu 
aider les autres. C’est dans ma per-
sonnalité. C’est pour cette raison 
que j’ai fait le cheminement scolaire 
pour devenir hygiéniste dentaire, 
un poste que j’ai occupé pendant 
trois ans. Mon mari s’est fait offrir 
un poste sur la côte ouest-améri-
caine. Pendant les 15  années qui 
ont suivi, nous nous sommes établis 
dans différents États américains. 
C’est un genre de périple qui ouvre 
les esprits en plus de développer la 
curiosité. »
Elle décide, avec sa famille, d’effec-
tuer un retour au Québec en 2012. 
Partie à trois avec son fils et son 
mari, elle revient à cinq ayant eu 
deux enfants aux États-Unis.
«  Notre retour représente une 
période très particulière de ma vie. 
Quand je vivais aux États-Unis, ma 
vision du Québec est restée figée 
comme au jour où j’avais quitté, 
se souvient-elle. En arrivant, j’ai dû 
m’adapter à tous les changements 
qui étaient survenus. »
Dans cette période tumultueuse,  
un élément durable du paysage 
québécois est devenu un roc sur 
lequel elle pouvait compter : la plus 
coopérative financière du Québec.

DE NOUVELLES RACINES POUR 
MIEUX GRANDIR
Annabelle est demeurée membre 
du Mouvement Desjardins tout 
au long de son séjour américain. 

Il était donc tout normal pour elle 
de se tourner vers l’institution pour 
sécuriser un prêt hypothécaire à 
son retour. « J’ai été frappée de voir 
comment la recette de Desjardins 
était restée la même malgré tous les 
changements. J’ai vu le mouvement 
comme une occasion de m’établir, 
de planter mes racines pour lancer 
ce nouveau grand chapitre dans la 
vie », lance-t-elle, philosophe.
Après l’obtention d’un diplôme en 
comptabilité, le temps était venu 
pour de faire sa place chez Desjar-
dins. Il n’était pas question de brûler 
les étapes, sa curiosité développée 
dans les dernières années lui refu-
sait. Annabelle poursuit : « J’ai tenu à 
gravir tous les échelons dans le sec-
teur du service à la clientèle jusqu’à 
l’obtention de mon poste. J’ai pris 
le temps à chaque étape de bien 
connaître et bien maîtriser toutes les 
facettes. C’est important pour moi 
puisque ça m’assure de pouvoir tou-
jours aider aux mieux les membres. 
Je vois toutes ces étapes comme des 
bouts de bagage qu’on ajoute dans 
un sac à dos en cours de chemin. »
Sa route est cependant grande 
ouverte. En effet, elle ambitionne de 
décrocher un poste de Conseillère, 
Gestion de patrimoine. Sur cette 
question, elle se montre recon-
naissante de la faculté de la Caisse  
Desjardins de Vaudreuil-Soulanges 
de nourrir sa curiosité tout en lui 
permettant d’ajouter du «  bagage 
dans son sac à dos  ». Elle conclut  : 
«  Avec l’offre de formation, mon 
employeur nourrit ma passion et 
me fait grandir. »
Quand on parlait d’une perspective 
unique.
*Représentante en épargne collective 
pour Desjardins Cabinet de services 
financiers inc.

Ma place chez  
Desjardins
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